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commerce Berthiaume & Beauchamp. Cette société fut dissoute 
eu 1867, et M. Beauchamp continua seul les affaires de ce 
commerce de nouveautés, sous la raison sociale de L. B. 
Beauchamp & Co. Cet établissement, qui est bien connu du 
public existe donc depuis près de quarante ans.

M. Beauchamp a épousé, eu 1870, Agnès Moreau, fille de 
Pierre Moreau, cultivateur de Saint-Luc, comté de Saint-Jean. 
Issus de cette union, treize enfants, dont dix survivent.

M. Beauchamp, tout en suivant attentivement ses affaires, 
trouva le moyen d’exercer sa part d’influence dans les affaires 
publiques, auxquelles il sut toujours s’intéresser. Il fut un 
des fondateurs de la Société des marchands de nouveautés de 
Montréal, dont il fut plus tard un des présidents. Il a été 
un des directeurs de la société de colonisation.

M. Beauchamp a été échevin du quartier Est pendant 
cinq ans, à commencer de 1880. Il eut à voter sur plusieurs 
questions importantes, entre autres celle du renouvellement de 
la franchise aux tramways, et aussi de l’éclairage du gaz. Il 
fut un de ceux qui exigèrent en ces occasions que la ville 
obtint des concessions plus avantageuses en retour des droits 
et privilèges qu’elle octroyait. Il a été pendant plusieurs 
années président de la Commission des Marchés.

M. Beauchamp est membre de la société Saint-Jean- 
Baptiste depuis près de quarante ans. Il est actuellement 
directeur honoraire de cette société ; il a même été vice-président 
de cetti société. Il est conservateur eu politique et a toujours 
joui de beaucoup de prestige dans son parti. Il a été en 
plusieurs circonstances à la tête d’organisations politiques.

Feu THOMAS WILSON.
Feu Thomas Wilson était natif du Coteau du Lac, où 

il avait vu le jour, le 30 août 1824. Il était fils de Thomas 
Wilson, cultivateur, et d’Elisabeth Ravari, dit Francœur.


